
^ipc'EST la retraite préparatoire à la Première Com- 
muni°n : et> dans l’église du bourg, les enfants 

ryvioj écoutent, attentifs, Mr le Curé qui leur répète :
“ L'acte que vous allez accomplir va, pour la plu

part, décider de votre vie."
Parmi les garçons, le jeune Louis, et parmi les filles, 

la timide petite Marie, les mains jointes, leurs yeux clairs 
attachés aux lèvres du prêtre, sont l'exemple de leurs 
compagnons par leur sagesse et leur piété.

Le signal a été donné, les rangs sont rompus, les en
fants se rangent des deux côtés du confessionnal... Le 
prêtre leur dit encore : " Ne cachez aucune de vos fautes 
au bon Dieu qui les connaît toutes ! ”

L’un des enfants, Julien, s’est placé un peu dans l’om
bre au dernier rang de ses camarades. Le regard fixe et 
les mains jointes, il réfléchit. Il semble qu’il est bien re
cueilli et se prépare pieusement à la confession... Il 
songe... oh ! quel vilain souvenir ! — que l’an passé, un 
dimanche matin, pendant la messe, il s’est introduit dans 
le jardin désert dn voisin pour y voler des poires, comme 
il l’avait déjà fait plusieurs fois aupararant.

Grimpé comme un écureuil au centre de l’arbie, il se 
trouvait de plain-pied avec la fenêtre de la salle à manger 
laissée ouverte : il vit reluire sur la table une belle pièce 
de cinq francs.

Ses yeux s’allumèrent de convoitise... Combien de 
billes on pourrait avoir avec cinq francs ! et des toupies,


